
Ami de la Religion et de la Patrie.

d Le même général signalait des chan- 2 0 Tout ce qu'on dit des prétendus

gements de rédaction et des suppressions mauvais procédés des Cardinaux envers

de phrasest - ce les généraux frençais est de toute fausseté.
il Que resÀtera-t-il donc,Île tout ceci ? ucnrielsCadnu erot

Rien, nous l'espérons, qu'un sévère aver- Au contraire les Cardinaux leur ont
tissement à M. le président de la Républi- montré en toute occa-ion les plus grands
que. Qu'il ne s'expose pas une seconde égards et la plus vive reconnaissance. Du
fois à voir un de ses ministres mettre dans reste, si je suis bien informé, les généraux
le Moniteur des notes semblables à celle se ine si i'or, le é-
qui a paru ce matin. Et surtout qu'il pren- paidne't pas, i loi a rappelé le gê-
ne bien garde, par des témérités et des lé- néral Oudinot, ce n'est pas, apparemmente
gèretés de cette nature, de réveiller con- parce qu'il est mal avec les Cardinaux.

tre lui-même les souvenirs d'un passé que 3 0 Le Pape, pour mieux témoigner sa

la sagesse la plus constante peutseule faire reconnaissance à l'armée française, lui

'ubim u t ddestinait un certain nombre de décorations,
IIl importe que la situation de Mý. dentos'

Falloux soit parfaitement nette dans le mi- et un état des officiers, sous-officiers et sol-

nistère. dats que les généraux jugeaient les plus
I Personne n'ignore qu'il a offert sa dé- dignes de les recevoir, avait été envoyé à

mission et qu'il est prêt à la donner encore, Gaëte.Est-ce là ce qu'onappelle un mauvais
ai la politique du Gouvernement sort le
moins du monde de la ligne à laquelle il à procédé ? Mais le gouverre nent français à

prété son adhésion. expressemont refusé ces décorations, et

" Et notamment pour la question romai- le général Oudinot est le seul qoi ait pu re-
ne, si M. de Falloux consent à rester dans cevoir la sienne ce procedé est-il bon ?
le Cabinet, c'est qu'il aura été expressé- .e romefor: il'o ,croitqu l'armée
ment ente.idu que la politique dont son On se trompe fort si l'on croit que l'armée

dernier discours a été la magnifique et for- française le trouve tel.

melle expression n'a reçu et ne recevra at- 4 Ney, qui parait être quelqne chose

cune modification, et que la publication commie M. de Lesseps, voulait que le gé-
d'une lettre particulière, qui n'a été ni faite néral Rostolan nit à l'ordre du jour de l'ar-
ni délibérée en conseil, ne pourra être
considérée que comme un incident profon-- mée la lettre du President. Le général a

dément regrettable, mais auquel il n'y a refusé, se fondant sur ce que la lettre ne

pas lieu d'attacher l'idee d'un changement lui était pas adressée et n'avait aucun ca-
quelconque dans la marche des négocia- ractère officielle et ausai sur le mauvais ef-
tion. fet qu'elle devait produire, et sur ce que les

" L'illustre et généreux Pie IX pourra t.e.,.q
donc assurer à ses sujets les bienfaits dont trois Cardinaux n'avaient rien fait ni rien

son,.cour paternel a toujours voulu les do- dit qui pût autoriser à rompre ainsi violem-

ter, mais il le fera dans la plénitude de sa ment avec eux. Ce refus du général est
liberté, de son indépendance et de sa sou- positif et n'indique pas cu'il partage les
veraineté.p:i• r

'l Dans ce cas, et dans ce cas seulement préventions de votre président contre la

M. de Falloux pourra rester aux affaires. commission de Gouvernement. Le bruit

Et nous le féliciterons alors, en ayant rec- rourt qu'il a demandé son rappel, d'autres
tifié les faits, d'avoir évité de donner prise prétendent que s'il ne l'a pas demandé on
à tout reproche, de précipiter ou d'occa- le lui enverra M. Ne en attendant, à
sionner une crise politique, grave en tout i.M y
temps, mais dont en ce moment il ne serait fait distribuer des copies de la lettre lu

donné à personne de prévoir toutes les Président.
conséquences." De tous les faits, il résulte que les motifs

Après une déclaration aussi nette, les mis en avant ne sont que des prétextes :
amis de M. de Falloux peuvent attendre, et la véritable raison est qu'on exigeait du
ses adversaires savent à quoi s'en tenir.

SovI 0 i P ifd cdtin icm -

On lit dans l'Assemblée Nationale:
"l Le Gouvernement doit savoir mainte-

nant le déplorable effet produit à Rome par
la lettre du 18 août ; il doit savoir de quel
parti sont venus les rapports qui avaient
calomnié l'armée et l'administration amili-
taire ; il doit savoir par quels motifs, après
la publicité donnée à la lettre du 18 août,
le général Rostolan a signé sa démission,
demandé son rappel; il doit savoir le juge-
ment qu'il a porté sur cette lettre au point

de vue de l'intért de la Franee, et la dé-
fense expresse qu'il a faite à M. Edgar
Ney de la publier.

"e LelGouvernement doit connaître main-
tenant les regrets et les sympathies, que iairý-
se le générai Oudinot dans l'armée, danre
l'administration civile de Rome et dans le
ceur du Souverain-Pontife.

.' Le général Oudinot a rendu compte
de sa missiQn, de la situation de nos affai-
res à Rorne et à Gaëte. Il a été longue-
ment question de la lettre du Président.
L'approbation du parti rouge, en Italie

comme en France, à donné à ce docu-

ment, suffit pour le condamner et pour

justifier !'impression douleureuse qu'il a

produite dans les rangs du parti modéré.

La joie de nos ennemis est à elle seule un

enseignement.
s Il paraîtrait qu'à la suite d'explications

de la part de M. le Président, la lettre ne

doit pas être considérée comme pièce ofli-
cielle, mais seulement comme l'expression
d'une opinion personnelle n'engageant point

par conséquent, la politique générale du
gouvernement français.

£ Une note rédigée dans le sens de ces
explications serait adressée au Pape et aux

puissances intéressés dans les affaires d'I-

talie."

On lit dans le Courrier français:
, _ i:-:- > M io vnénérni Rostolan

ýouveram nonm e s o
tib:es avec ses droits de souverain et con-

traires àsa conscience. Le Pape a refu-
sé, on se venge. Mais cette vengeance

ne portera pas bonheur. On prétend for-

cer la main au Pape. On verra s'il est ai-
sé de forcer sa conscience.

Remarquez qu'il n'est rien qu'on ait fait
pour persuader à Pie IX de revenir à Ro-

me immédiatement. C'était un piége ;

une fois à Rome, dans les mains de votre

aura 12hommes, basse-ville 12, St. Roch

249 St. Jean 18 ; outre un chef de pa-

trouille et 2 constables spéciaux assermen-
tés. Les relèves se feront d'heure en heure.
Un grand nombrede citoyens offrirent le

soir mième leurs services et la patrouille a
commencé dès a ant-hier soir.

La distribution des Prix au petit sémi-
naire de Québec aura lieu demain à 8 heu-
res.

DIFFICULTÉS ENTRE

l'Angleterre et iles Etats-Unis.

On lit dans le Courrier des Etats-Unis:

" D'une part, tout est dit quant à pré.

sent sur l'afWaire de M. Poussin ; de l'autre,
le différend qui avait, prétendait-on, surgi
entre M. Clayton et le représentant britan-
nique, nient d être étouffé au berceau par
un démenti officiel. Le Courrier and En-

quirer, qui paraît décidément avoir à New-
York le privi;ége des comnmunicaîýons du
ministère d'Etat, s'est chargé de disssiper
les rumeurs répandues à cet égard et déjà
toutes prêtes à prendre une certaine con-
sistance. Dans un paragraphe publié hier
en tête de ses colones, il a déclaré formel-
lement que nulle correspondance relative
aux droits de l'Angleterre dans l'isthme de
Nicaragua n'a eu lieu, entre le cabinet et

le ministre anglais ad interim ; il n'a été

par conséquent-échangé aucune communi-
cation de nature à mettre les deux gouver-

nements sur un pied de raideur et de sé-
cheresse diplomatiques. La forme et la
p'ace données dans les colones de notre con-
frère à cette rectification ne permettent pas
le rpettre en doute sa portée authentique ;
il n'y manque en effet que le titre sacra-
mnentel officiel," pour compléter le certi-
ficat de son origine ministérielle.

Nous sommes prié d'annoncer que la

CAISSE d'EcONoMIE a établi son bureau

dans la sacristie de l'église St J'an. Le bu-

reau est ouvert chaque dimanche, pen-

dant I heure après les vèpres.

Mr. Aubin a proposé au conseil-de-ville
un plan pour fournir de l'eau à la ville.

Nous voyons par les journaux de Mont-

gouverienent on se serait arrangé pour réal que des incendiaires parcourent les
b
faire sous son nom tout ce qu'on aurait1 campagnes à l'entouîr de la ville et y met-

voulu.

COJYNous prions ceux de nos abonnés et
les agents a qui nous avons envoyé des
comptes de nous en faire tenir le montant
ausîbitôt )o-ible.

L'AMI11lDE LA RELIGION
ET

'E LA PATRIE.

"Le trône chancelle quand l'honneur, la
retigion et la bonne foi ne l'environnent pas."

QUEBEC, 3 OCTOBRE, 1849.

Les journaux de Montréal ne contien-

nent rien d'important. La question du siège

tent le feu. Une grange remplie de grains
et appartenante à M. Il. Laporte de la
Pointe-aux-Trembles, a été incendiée di-
manche. Le feu avait été mis à quatre

endroits différents de la grange.

Mgr. Timon, évêque de Buffalo, est

arrivé en cette ville vendredi soir, et est

descendu hier à Québec. Samedi matin,

Sa Grandeur conféra la prêtrise au R. P.

Eugène Cauvin, de la congrégation des

Oblats, et la tonsure et les ordres moindres

au frère Paul Gélot, de la même congréga-

tion. .Melanges.

Patrouilles Volontaires.

ASSEMBLÉE PUBLIQUE POUR L'ORGANISA-

TION DES PATROUILLEb VoLONTAIRES.

Conformément à l'invitation de Son
Honneur le maire de Québec, cette assem-
blée a eulieu à l'hotel du Parlen,2nt, hier,
à 7 heures du soir. Une grande foule y

LES BRIGANDS A MONTRÉAL.- Dans la
nuit de dimanche,Montréal a encore été le
théâtre de nouveaux désordres. Deux hom-
ies de police, tous deux canadiens-français,
ont été battus très grièvement par des indi-
vidus qui se sont jetés sur eux. Est-ce que
ces bandits parcoureront nos rues encore
longtemps comme cela, maltraitant et as-
somant tous ceux qu'ils rencontrent, sans
qu'on puisse mettre la main sur un seul 1
Les autorités municipales font-elles leur de-
voir 1-Moniteur.

LE PÉNITENTIAIRE PROVINCIAL.-Voici
de quoi fermer la bouche à ceux qui crient
si fort contre les dépenses que la commis-
sion d'enquête surle pénitentiaire a coûté
à la province. On estime les rais de cette
enquête à £3,000, et voici les résultats
qu'elle a produits. Les années précéden-
tes, les dépenses pour l'entretien du péni,
tentiaire t'élevaient à la somme de £16,
000, tandis que cette année, par suite de
la réforme qu'on a puy faire par cette en-
quête, la dépense ne sera que de 11,000.
De sorte que les frais de l'enquête, ajoutés
à la dépense de l'entretien du pénitentiaire

, eA'rmé, - A 1.-m .nt nar m in.nnamit iA

est inommé
AGENT

des EAUX de PLANTAGENET
(- C'est le seul dépôt dans Québec.

Québec 28 sept. 1849,

Dr. GIROUX,
.APOTIEC.JIRE,

à transporté son Établissement

2, RUE LA FABIiQsUsa
1's--vis le .Magasin de M. Boisseatit

îlrès du Marché de la HauteVîlle'

4U È B13 EC.

Digne dîattefltiof
Voulez-vous conserver votelsant6,Cl'

toyena de Quebec 1
Voulz-vous Vous tenirenigarde CO

la aadie qui est 'attendue dans lemlagpdY?

FAITES comme les Itoyens de *"-verIbuv ez de "F'114 (e PlanItiet.V01tréal
rez par les nombreux cetificats es premnieérces,
decinq de Montréal, qui est absolumnen CI.
saire de faire usage de cette E clans ce e
Il s'en est vendu dans les trois dépôts,, uMomIAtoi

Olivier Fiset, R. Pope, C. A. Holt, Dr. une lettre conçue dans ces termes:
L.andry, James McDougali, John Shar- " Monsieur, si vous tentez de
Piles,Christopher Flanagan,Daniel McGie, l'alarme, vous êtes mort. (Ceci formait
John Gordon, I. A. Ceinder, James Can- une sorte d'épigralphe.) Monsieur, 'cs
non, Elzéar Fiset, Ed. Jones, G. T. soussignés demandent $300 et votre
Cary, Jonathan Wurtele, J. J. Saurin, N.te t ntie vo ret osentre, cette nuit. Si vous refus-ez, 0 5 f
U. Brown, p. Alleyn, Samuel Nichols, trerOns, pillerons la maison et Y mettrons
G. R. Browne, Clarke Ross, N. Balzaret- e fel. Nous voutsdonnons (1 c, nutes

ti, H. Ging.as, W. L. Scotr, Ch1s. Jones. pour faire ce que nous eandons, et poar
Sur motion de Hugh Murray, écuyer, placer la somme et la montre côté de la

ronseilier, de ville, bécondé par P. Dorion, petite porte devant votre inaison.
écuyer, le comité suivant fut nommé pour ,omme arm&4 uqqu'aux dents ; votre mt
le quartier Saint-Pierre, avec le corps de so sera tout d'abord icendit e;si vous re'
garde à Iôtel Blanchard, à savoir : fusez. Soyez prompt, et donnez la s'01

(Liste non encore complétée.) me.-./VoN s sommes ovec respect (bigfé)

Sur motion d'Aurèle *lamondon, écuyer, une bande de 15 ESQUIRES. '
secondé par M. Ritchie, le comité suivant M\I. Manice répondit à ctte reqte Ç

fut nommée pour le uartier Saint Jean, un coup de fu qu mit les ma iteur
avec corps de garde à l'hôtel Saint-Jean, à fuite. Un u'entr'eux cependant a Pu
savoir arrêté le lendemain.

MM. Alexis Dorval. George Reynar, R.
G. Belleau, J. O. Labranche, M. A.
Plamondon, E. L'Ecuyer, G. J. Masorn .- Nous conservons au lit de Mort les
J. B. Dusseault, Joseph Routier, Rémi ideés qui toute la vie ont meublé notre

alouin, Antoine Pampalon, Et. Gingras, veau. Haller, le grand physiologî$îe5

risque Marois, Beroit Marcoux, André tâta le pouls, et dit : " Cet homme n P

Burn, Grégoire Marois, Elisé Darveau. plus (le cinq minutes à vivre,on m'a fait ve'

Sur motion ue M. Rhéaume, secondé nir trop tard." Il mourut cinq minutes aucdv

par M. Joseph Archer, le comité suivant Un usurier, au lieu de ba*ser le rruifix

fut nommé pour le quartier Saint. Roch, que lui présentait son confesseur, le P. i
avec corps de garde chez M. Rhéaume ou et le pesant dans ses mains, il 5 ec
Hamel, rue Desfossès, à savoir: C'est bien léger, je ne puis pas préte P

MM, Jos Archer, Germain Guay, Dr. de trente francs là-dessus."
Bardy, Dr. Rousseau, Théophile St. Jean,
P. Gingras, Gasp. Garneau, Jos. Hamel, NAISSANCE.
Prudent Vallée, J. P. Rhéaume, J. B. Pru-N
neau, P. Lapointe, W. Venner, P. Allard, A Québec, le 27, la Dame de
Joseph Allard, Jean Tourangeau, M. ,en- Hamel, marchand, a mis au monde'"' 6 1 "
festey Et. Légaré, Ls. Ballard, Thos.
Bourbeau, Jos. Nadeau, d. Vésina, Thos. MARIAGE.
Goulet, Isaac Lajeunesse, Jos. Lajeunesse, A Boucherville, le 2 oct. George pJos. Landry, Art. Benoit, Arn. Renaud, rats, écr, l'un des imprimeurs <le la Re
Jos. Paquet, Jean God bout, W. McLean, à Delle. Marie LomiPohier, filleuni
Thos Atkîns, Damase Breton, W. Arvin, le feu l'Iln. Toussaint Pothier.
A. Hamel,

Sur motion de M. Watt, secondé par M. BANQUE DE PRÉVOYA NCE
McGie, le comité suivant fut nommé pour D'ÉPARGNES DE QUÉBEC.
le quartier du Palais, avec corps de garde étan
chez le Dr. Morrin, à savoir : La charge de caissier de la susdite -

MM. Dr Morrin, D. MGie, James sur le point de devenir vacante pare lar-
Gillespie, A. B. Sirois, A. Mountain, traite du soussigné, des soumissions dres-
J. Watt, A. H. Parant, C. M. DeFoy, didats à la dite charge pourront être ar
P. Gingras, F. X. Julien, Jos. Légaré, sées au bureau des directeurs de labte

G. Larouche, Foisy, Mercier, Dorion, au bureau de laquelle on pourra Obtenir
G. Hall, Benjamin, Dr Nault, Gauvin, tout renseignement.
Samuel King, Wm. McMaster, Geo. AI- C. H. GAiTES,
ford, Alex. Robertson. Québec, 3 octobre 1849. Caissier.

Sur motion de John Jones, écuyer, se-
condée par James Gillespie écr. le cormiitê Siminaire deQuébec.
suivant fut nommé par le quratier Cham- ,

p!ain, avec corps de garde à l'hôtel de LADISTRIBUTION DES PRIX, qui
madame Gilfoyh, prs du plan incliné, nvoir lieu à l'époque ordinaire. se

à savoir: JEUDI, le 4- Octobre prochain à si
MM. Gordon, John Jones, L. Brolk, matin. Les panrents et les amis des

Henry Noade, Arnstrong, Dawson, Mur- sent invités à y assister.
ray, Courtney, Bryen, Plaisance, Doran, Québec, 28 sept. 1849.
Maguir, E. G*.ngrais.

F. X. GARNEAU, MARTIN RAY,
Sécretaire. .lu pied de l'escalier de la Basse-Vi"l'
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